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J’avais réussi à obtenir le numéro de téléphone de Sarah par mégarde en composant n’importe quel numéro de téléphone en provenance des usa, mais j’avais hésité à l’appelé car je ne savais pas ce qu’elle pensais de moi, ce qu’elle avais en tête, peut être qu’elle m’aurais raccroché au nez ou bien peut être qu’elle m’aurais ris au nez je ne sais pas.

Alors j’avais commencé à décroché le combiner de mon téléphone et à appuyer sur les chiffres en espérant que ça se passerait bien.

Je ne suis pas tombé sur Sarah mais sur son agent me riant au nez et à la barre au téléphone en me disant que il ne pouvait pas me la passés parce qu’il ne savais pas qui j’étais, je lui avais pourtant bien dis la connaître sur Internet et avoir parler longtemps avec elle, c’est alors qu’il m’a dit :

« Mais bien sur »

Jeune homme, vous devez arrêter de fumer. 

J’ignorais pourquoi il me disais ça étant donné que je n’avais jamais fumé de ma vie, il ne me croyait pas un point c’est tout. 

Pour la joindre à elle, je devais essayer de trouver son numéro de téléphone portable et non son fixe ou son agent répondait malheureusement la tâche était trop ardue et je n’avais pas d’informations quant au fait de la trouvé de je ne sais ou.

Ce que j’ignorais, c’est que tout le monde appelait chez elle en se faisant passer pour moi mais ça vous le verrez un peu plus loin.

Un matin comme les autres, j’ai reçu un coup de téléphone de la part d’une amie de Sarah, et elle m’avait passé son numéro de téléphone portable. 

Je ne savais pas si c’était le bon après tout des échecs énorme subit après le contre coup des meurs actuels, je me devais d’essayer quand même de la joindre pour enfin savoir une bonne fois pour toute ce qui se passait entre elle et moi et être aussi fixer sur les sentiments qu’elle aurais eu pour moi.

J’avais attendu encore et encore regardant longtemps mon téléphone avant de composer encore des touches qui je le savais me mènerait droit encore à une erreur.

Je ne pouvais pas me permettre non plus de téléphoner tous le temps et toute erreur me serait fatale.
Quel étrange destin m’attendait un matin ?

Appelé ou ne pas appelé ?

J’étais pris de panique en me disant et si elle étais avec son mec, et si justement c’est lui qui aurait décroché pour me parler, non pas que j’étais lâche mais je ne savais pas du tout ou je mettais les pieds dans cet histoire de folie.  

Quel fatalité !
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